
LA GAZETIE MÉDICALE

gynécologiques qui se pratiquent par les voies naturelles. Dans la lapa-
rotomie, au contraire, on opère ordinairement dans un milieu asep-
tique, puisque les lésions ont été en général à l'abri des influences
extérieures.

Les opérations qui se pratiquent par les voies naturelles sont ou des
opérations d'autoplastie, ou des ablations de tumeurs ou d'organes.
Dans le premier cas, l'inflammation qui résulte de l'ectropion des
muqueuses, de l'écoulement des liquides par des fistules a déjà déter-
miné ou l'infection elle-même, ou les circonstances qui en favorise-
raient le développement. Dans le second cas, nous avons affaire à
des néoplasmes en désintégration qui livrent continuellement des pro-
duits sanieux ou ichoreux, c'est-à-dire des substances éminemment
septiques.

Un pareil état de choses nécessite une désinfection préventive.
On a proposé pour 'cette désinfection les irrigations permanentes.

Je n'en suis absolument pas partisan.
Le gonflement, l'imbibition, déterminée par l'eau, ne font que dimi-

nuer la résistance du tissu.
Un lavage toutes les 24 heures, l'introduction d'un pansement per-

manent sec et absorbant est bien préférable, à mon avis, même pour
les applications qui doivent précéder une opération ou manoeuvre
quelconque.

Nous nous résumerons en disant que les explorations et les opéra-
tions de la gynécologie moderne ne se justifient que si elles sont prati-
quées sous le régime de la plus stricte observance de l'antisepsie.

Les frondeurs ou les négligents feront beaucoup mieux de continuer
à s'en tenir aux procédés d'investigation et à la thérapeutique d'une
gynécologie purement médicale.

MEDECINE PRATIQUE.

ILe Croup. (Prophylaxie).

Le A/edial Record fait connaître que le Dr Dumas a terminé une
longue série d'expériences en vue d'arriver à prévenir le développe-
ment de cette terrible maladie. L'agent qui lui a semblé posséder des
propriétés prophylactiques incontestables est l'iode. Il le donne à
l'intérieur à la dose de 2 à 8 gouttes par jour. Il le prescrit dans un
mélange d'eau de fleurs d'oranger et de sirop additionnés d'un peu
d'iodure de potassium. Il rapporte un grand nombre de cas où il
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